
ANNEXE 7

Fil d'Ariane pour inspirer 
les réflexions et actions d'évolution au sein de l’entreprise

Voici quelques critères qui permettent d'évaluer l'action de l'entreprise et de l'orienter vers plus 
de cohérence. 

Les objectifs exposés ci-dessous sont idéaux. Ils ne visent pas à être atteints à court terme mais 
à donner une orientation aux réflexions et actions menées dans le réseau.

Dans notre monde où le respect des équilibres écologiques et l'épanouissement des tous les 
humains doivent devenir la priorité, la raison d'être de l'entreprise est de contribuer à satisfaire les 
besoins réels des humains, en favorisant leur autonomie et leur dignité et en respectant les équilibres 
nécessaires à l'épanouissement de la vie sous toutes ses formes sur la planète. Cela suppose :

- Une contribution sociale fondée sur l'utilité réelle
L'entreprise s'attache à fournir des biens et des services réellement utiles à l'humanité. Elle ne 

suscite  plus  les  besoins,  elle  se  contente  d'y  répondre  en  visant  le  plus  haut  niveau  possible  de 
satisfaction. La limite de production et de distribution des richesses est fixée par ce que la planète est 
capable de supporter. C'est le critère prioritaire qui oriente les réflexions, recherches, développements 
et productions. 

- Une production soucieuse de la pérennité de la planète
a) Les ressources naturelles non renouvelables 
L'entreprise se fixe comme objectif à terme de ne plus utiliser directement et indirectement de 

ressources naturelles non renouvelables. Elle les remplace par des ressources et énergies renouvelables 
ou inépuisables.

b) Les ressources renouvelables 
L'entreprise  se  fixe  comme objectif  de  compenser  au moins  à  équivalence  quantitative  et 

qualitative  (eau,  biodiversité,  etc.)  les  prélèvements  en  ressources  renouvelables  nécessaires  à  sa 
production.

c) La pollution 
L'entreprise se fixe comme objectif "zéro pollution" : pollution provenant non seulement de ses 

processus directs de fabrication mais aussi celle qui pourrait être générée en amont ou en aval depuis 
les matières premières jusqu'à la fin de vie du produit ou du service.

d) Les déchets 
L'entreprise se fixe comme objectif  "zéro déchet".  Toute la  production depuis  les  matières 

premières jusqu'à la fin de vie du produit doit être repensée de façon à ne produire que des déchets 
biodégradables ou totalement recyclables, à l'image de la nature où tout déchet d'une espèce devient la 
nourriture d'une autre. Cela conduit l'entreprise à se soucier de ce qui se passe avant la fabrication 
qu'elle met en œuvre et après que la marchandise ait quitté ses murs jusqu'à la fin de vie du produit. 
Lorsqu'un produit n'est pas complètement biodégradable, cela suppose qu'il doit être récupéré par le 
fabricant ou le vendeur ou un organisme spécialisé, récupération dont le coût est inclus dans le prix du 
produit  à  fin  de recyclage à  100 % ou nouvelle  utilisation  pour  une autre  fonction ou une autre 



catégorie d'utilisateurs ou retraitement pour assimilation totale par la nature sans nuisance.

e) L'intégration de l'entreprise dans la nature 
Architecture,  esthétisme,  espaces  verts,  luminosité,  confort,  bruit,  isolation,  stationnement, 

services au personnel, visiteurs, fournisseurs, utilisation d'énergie, etc. L'entreprise veille à s'intégrer le 
plus  harmonieusement  possible  à  l'environnement  en  tenant  compte  des  particularités  locales  et 
régionales et des aspirations de ceux qui fréquentent l'entreprise. Elle adopte ce qui se fait de mieux 
technologiquement  pour  améliorer  l'esthétisme,  économiser  les  énergies,  gérer  l'eau,  améliorer  les 
conditions de travail.

f) L'adéquation entre l'implantation de l'entreprise et sa mission 
Les entreprises décident de leur implantation et de la nature de leur activité en fonction des 

besoins exprimés et du meilleur rapport demande/écologie. Les critères d'implantation d'une activité 
répondent  à  des  soucis  de  respect  des  ressources  naturelles,  d'économie  d'énergie,  de  sécurité 
alimentaire  et  d'autonomie des peuples.  Les  entreprises  se  décentralisent  et,  chaque fois  que leur 
activité le justifie, s'éparpillent en petites unités s'intégrant dans des marchés de proximité destinés à 
répondre aux besoins et aspirations des populations locales. Certaines productions restent centralisées 
chaque fois que c'est justifié par une demande généralisée et uniforme justifiant des productions de 
masse telles que l'automobile, les machines outils, l'informatique, etc.

Les échanges mondiaux ne valent qu'en cas de pénurie accidentelle de produits de base ou pour 
l'échange de produits spécifiques régionaux ou nationaux difficilement productibles localement, utiles 
et demandés par la population locale san spréjudice des autres

- Une action entièrement dédiée au service de l'humanité
a) Rapports entre les êtres dans l'entreprise 
L'activité professionnelle est l'une des composantes de la vie d'une personne. Il y a continuité 

entre la vie personnelle, familiale et professionnelle. C'est dans cette dernière que l'être humain peut le 
mieux  exercer  sa  créativité  et  contribuer  le  plus  activement  à  une  œuvre  d'intérêt  général.  On 
s’efforcera donc à :

• Responsabiliser le collaborateur même dans les fonctions les plus simples.  Il  sera reconnu, 
soutenu, informé, écouté et respecté.

• Traiter et considérer chacun de la même façon quels que soient son sexe, sa race, sa fonction et 
la précarité de son poste.

• Faire que son travail corresponde à ses aspirations et à son savoir-faire.

• Lui faire comprendre ce à quoi il participe. Son travail a un sens et est en résonance avec ses 
valeurs.

• L’inviter à participer à des réflexions ou travaux visant à améliorer en permanence la qualité de 
l'entreprise dans ses diverses dimensions. La créativité de chacun est favorisée et récompensée 
dès lors qu'elle permet une amélioration de la qualité de la vie interne ou externe.

• Abandonner le management pyramidal au profit d'un management sociocratique où le pouvoir 
de décision et le pouvoir d'exécution sont séparés. Actuellement,  décision et exécution sont 
monopolisés par la même hiérarchie de sorte qu'une bonne partie de l'énergie s'évapore dans la 
lutte  contre les  résistances  des exécutants.  Le  processus sociocratique permet une prise de 
décision collective où l'avis de chacun a le même poids, au consentement par levée progressive 
des objections. Si le processus de décision est plus long, l'exécution est beaucoup plus efficace 



car elle ne souffre plus d'oppositions. 

• Rechercher  une solution  de type gagnant/gagnant   en cas  de difficulté  ou de conflit  avec 
toujours le souci de préserver un respect mutuel.

• Repenser  la  politique  salariale  :  les  écarts  de  salaires  sont  réduits  au  maximum.  Les 
rémunérations sont proportionnelles au degré de responsabilité, d'inconfort en terme de qualité 
de vie, de pénibilité, de saleté, de danger, de répétitivité. Elle fait l'objet d'une règle précise et 
claire. A l'embauche, l'entreprise vérifie que le candidat a pris connaissance de cette politique et 
l’a  faite  sienne.  La  politique salariale  reflète  une  volonté  partagée d'équité,  de  justice,  de 
transparence,  d'intégrité,  de  participation  aux  fruits  de  l'entreprise  au  niveau le  plus  élevé 
possible.

• Prendre en compte le besoin naturel d'épanouissement de chacun dans toutes ses dimensions 
(matérielles,  émotionnelles,  intellectuelles  et  spirituelles),  dans  le  total  respect  des  libertés 
individuelles. L’entreprise aide à l'amélioration de la communication entre les personnes. Elle 
œuvre  pour  une expression toujours  plus  élevée du  respect  mutuel,  de  la  solidarité,  de  la 
tolérance. Elle prend en compte les aspirations d'évolution des individus dans leur existence et 
les aide dans cette démarche au plus haut niveau de ses possibilités.

b) Rapport avec les autres entreprises
Elles sont en synergie et non en compétition dans la mise en commun de leurs savoir-faire pour 

répondre au mieux aux besoins qu'elles ont choisi  de satisfaire là où elles se trouvent.  Toutes les 
entreprises d'un même secteur d'activité développent des relations de partenariat guidées par la simple 
volonté commune de servir les êtres humains et d'améliorer la qualité de la vie. Elles développent aussi 
entre  elles  la  solidarité  et  l'entraide.  Elles  travaillent  en  réseau  et  mettent  en  commun  leurs 
connaissances, leurs recherches, leurs découvertes, leurs moyens.

c) Rapports avec les communautés locales, régionales, nationales et Internationales
• L'entreprise est à l'écoute et au service de sa communauté. Selon la nature de son activité, elle 

peut être locale, régionale, nationale ou internationale.

• Elle  veille  toujours  à  la  meilleure  intégration  possible  dans  son  milieu  en  respectant  les 
particularités traditionnelles, culturelles et religieuses.

• Elle fait tout ce qu'elle peut pour améliorer les conditions de vie là où elle se trouve. Plus elle 
opère avec le reste du monde en raison de l'étendue de son marché naturel, des produits qui 
entrent dans ses fabrications, etc., plus elle veille aux conséquences possibles de son action sur 
les populations qu'elle touche directement et indirectement. Ceci prend toute son importance 
dans les relations nord/sud. En règle générale,  l'entreprise ayant une influence sur les pays 
déshérités œuvre pour aider ces peuples à atteindre le plus rapidement possible la suffisance et 
l'autonomie économique avec des méthodes appropriées aux régions et populations concernées.

• Elle aide par son exemple et sans ingérence ni esprit de supériorité à la démocratisation et à la 
reconnaissance des droits de l'être humain.

**


